
La rédaction: Le M. qui s’exprime en 
anglais dans la rubrique des lectrices et 
lecteurs est Widro-qatr. Il est de la tribu 
de Amoureuse Tingeting drehu. Il vit à 
Darwin dans l’île continent voisin. Je ne 
traduis pas sa pensée parce que my 
English is not good enough. Secondly, 
Nuelasin is read by my Australian family 
living in Torres state islands. Thanks. 
 Bozu aux nouveaux lecteurs de 
Nuelasin. Mercredi, je suis allé surveiller 
au juvénat et jeudi Mamie Ro m’appelle 
pour me donner rendez-vous au foyer 
Paul Reznik. Une dame, devenue lectrice 
du petit canard, voulait me montrer ce 
qu’elle a écrit et s’il vous plait … avec le 
pied. Une dame qui n’a jamais parlé de-
puis l’enfance. Le psy qui la suit (j’ai 
oublié ses termes.) C’était pour dire qu’on 
ne comprend pas trop comment elle a 
appris à communiquer. J’ai lu quelques 
passages de son texte de plusieurs pages. 
Un récit de vie. Je lui posai la question si 
elle voulait être éditée. Elle sourit. Quand 
j’ai demandé si elle connaissait Nathalie 
Salmon Hudry (autrice handicapée de Je 
suis née morte), elle fit signe pour mon-
trer un tiroir dans lequel elle y a glissé son 
livre. Elle était tout heureuse de me voir 
là. Bibi n’est pas seulement ‘écrivaine’, 
elle est aussi peintre. Elle peint des toiles. 
Dans la salle d’accueil, Lusia qui l’assiste, 
me montra une pile de tableaux qu’elle a 
rangés sur des étagères. N’est-ce pas cela 
aussi la gaieté de la Vie?  
Bonne lecture à vous les valides. Aschell   
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Prière : Je pense à Bibi, à Lusia à 
Mamie Ro. Je pense au monde de 
ces êtres qui n’ont pas la mobilité 
que nous autres avons. Sont-ils 
heureux comme nous le sommes. Je 
me rends coupable de mes fausses 
tristesses. Nous n’avons pas le droit 
de nous plaindre des vicissitudes du 
quotidien dans ce bas monde. Ne 
sont-ce pas là que lâcheté?  
Miséréré! 

Quelles 
sont les 
couleurs 
de l’arc-
en-ciel ? 

Ça dépend 
de notre 
humeur du 
moment. 

 Egeua ! 

H. L 

Hnanuë 

H nanuë, 
seize ans. 

L’adolescente. Elle sortait de 
l’école protestante de Hnaizianu. 
La demoiselle se destinait à une 
carrière de secrétariat. Et tou-
jours sur ses lèvres, la destinée : 
« Je travaillerai dans un bureau 
et j’aurai une voiture, enfin j’au-
rai une situation. Je ne serai pas 
comme Zöilamur, mère de fa-
mille à quatorze ans. » Hnanuë a 
vite parlé. La fermière au pot au 
lait. C’était elle. L’adolescente 
n’avait pas encore bien compris 
la nouvelle mesure. La sienne. 
Elle a grandi. Même si à la mai-
son, la famille trouvait toujours 
le tendon d’Achille chez elle, il y 
avait certes au monde une per-
sonne chez qui le défaut était un 
atout. 
Certains garçons de la tribu 
avaient des vues sur elle. Et, 
Hnanuë le savait. Quelques-uns 
avaient déjà élaboré la stratégie 
d’approche mais ils s’étaient 
toujours trouvés renvoyer dans 
les brousses. Et la belle augmen-
tait de jour en jour on ne savait 
quelles enchères. Les malheu-
reux n’osaient même plus croiser 
le regard de Hnanuë dans la 
tribu. Les petits flirts alimen-
taient toujours les histoires des 

soirées de bingo et de jeux de 
cartes. Les mal-aimés souffraient 
énormément  de leur amour bles-
sé. « Alors tu ne vas pas souhai-
ter la bonne année aux parents de 
la tribu ? » C’était Lueluz qui 
passait. Elles allaient attendre la 
messe de minuit sous le préau du 
marché. D’autres jeunes les at-
tendaient là-bas. De chez Hna-
nuë, on percevait leurs jure-
ments. La lune était déjà haute. 
Les étoiles brillaient de toute 
leur splendeur. Il faisait frisquet. 
« Attends, j’oubliais mon paquet 
de chewing-gum. » Et elle revint 
en flèche pour fouiller le fond de 
sa valise de Hnaizianu. Il lui ne 
lui restait plus que quelques 
provisions au retour de l’internat.  
« Tiens. T’en veux ? C’est ce qui 
me reste de Hnaizianu. On sor-
tait le mercredi chez le vieux 
Moka. Il est de la famille de 
Sanima. C’est lui qui nous 
amène à Xepenehe. On se cotise 
pour acheter ces cochonneries.  
- Aïe ! J’ai mal aux dents. En 
plus, je n’ai pas l’habitude de 
garder longtemps le chewing-
gum dans la bouche. 
- Moi, c’est pour l’haleine.  
- Oh ! On s’en fout. Les gens 
nous aiment ou nous détestent 
avec ou sans chewing-gum. 
Vous avez toujours quelque 

chose en plus, vous qui arrivez 
des écoles. Ici, on n’a pas le 
temps de penser à tout ça. Le 
parfum, c’est suffisant... 
Et, elles sortirent de la maison en 
tôles ondulées. Hnanuë pria Lue-
luz de l’attendre chez la grand-
mère. « Je te rejoins tout à 
l’heure. » « Tu sors avec Cile-
nu ? Hein ? Je sais, c’est ce que 
je voulais te demander tout à 
l’heure en venant te chercher. 
Écoute je ne vais pas aller chez 
grand-mère Thinga, je t’attends 
plutôt devant le monument à côté 
de l’église, les autres filles me 
verront et je leur dirai que je ne 
vais pas tarder d’arriver. »  
H.L  
  *** 
Les jurements, les jurons : au 
sens d’étonnement/interjectif. Mais à 
voir de plus près, on se rend compte 
que les jurons tournent autour de 
l’inceste entre frères et sœurs. Et ils 
sont surtout liés aux parties intimes.  
Qajaju !: Dis/passe le bonjour ! Une 
connotation sensuelle au sens de 
« Va dire à qui tu vas voir de penser 
à moi/pour dire aussi si je peux sortir 
avec elle/lui. »  
Piiut !: Pi=puer. Iut=jupe. Ta jupe 
sent mauvais ! Tu cocotes ! S’appli-
ques aux deux sexes.  

Ma iesojë 

H i, Guys!... 
Great family 

weekend to you. All 
with your loved Ones 
around and under the 
Green-Blue Planet! 
Writing is humble 
physical exercice 
which maintains the 
right Intellectual 
Balance between 
ordering the set-up of 
what's coming out of 
your intelligence or 
brains with the final 
materialisation on a 
final product that is " 
Writing or Editing 
" ! ...  
The Older World 
Civilizations mastered 
their First Writings on 
the Rocks or Cliffs or 
Walls... Why shouldn't 
You all do it now on 
these Electronic 
Medias? Just Watch 

Out with the new 
Emerging of the AI on 
the run... For it will 
take Only A Single 
Technical 
Manipulations 
tomorrow to make the 
rest of the World the 
Kanak Peoples Never 
Existed on Earth... 
The "A.I." could 
damage our Ancestors 
Sacred Human Roots! 
They can say there 
was No Aboriginal 
Peoples in Tasmania 
or not Tasmanian 
Devils since these last 
centuries... Because 
the White 
Supremacism Policies 
took their lives away 
to inherit their 
ABORIGINAL 
SACRED LANDS...   
Keep Writing, 
Brother's! Leave your 
Physical Human 
Footprint or 

Fingerprints to Show 
the Green Globe,You 
All Once Existed in 
these South Pacific 
Crystal Clear Blue 
Waters Islands!... 
TKCR to You the last 
Reasonable Intelligent 
Kanak Citizens around 
the Southern 
Hemisphere...  
(API HMAZO'S 
TRILOGY-For 
HMÉÖ-Home). 
Widro-qatr Xenie.  
 

M erci Wawes,   
Je ne lis pas 

tout et pas tous mais 
c’est un joli lien, je 
passe un bon temps à 
lire tes mots, tes récits, 
tes visions et le par-
tage avec les enfants 
et tous ceux qui t’en-
tourent. A bientôt.  
Marie L. 

Ngazo e zööng  

Thithinën : La simplicité est la 
sophistication suprême.  
Léonard de Vinci  

Hnying : Où c’est 
Samaritaine quand 
on est à Drehu ? 
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 Humeur : … Appeler le jour 

H.L 

C’est LUI, le 
vrai, sans qui 
le soleil conti-
nuerait de 
dormir.  

Kukuku… 
kuuuu !!!! 


